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3e dimanche de Carême – 14 mars 2004 

(Exode 3, 1-8a.10.13-15 ; Luc 13, 1-9)  

Guy Lapointe, Muguette Lavallée, Christine Mayr, Denis Tesson 

1. OUVERTURE 

1.1 INDICATIONS POUR LE CHANT 

1.2 MUSIQUE D’ORGUE 

temps de silence 

1.3 TEMPS DE PRIÈRE SILENCIEUSE (assemblée debout) 

En ce début de célébration, dans un temps de silence, nous prions pour les victimes 
de Madrid et leurs assassins.  

temps de silence 

1.4 LITANIE INTERROGATIVE 

Dieu, que nous aimerions tout proche, nous avons quelquefois le sentiment d’être 
abandonnés de toi. 

Kyrie eleison 

Dieu, parfois ton silence est lourd à supporter pour nous. Comment alors 
garder confiance en toi ? 

Kyrie eleison 

Dieu, ceux qui se proclament croyants parlent vengeance, sacrifice, guerre 
totale. Et nous, avec quels mots allons-nous crier notre foi ? 

Kyrie eleison 

Dieu, nos enfants ne se souviennent guère de leur baptème. Comment 
faudrait-il leur parler de Jésus-Christ ? 

Kyrie eleison 
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Dieu, aide-nous à voir clair dans nos désirs. Pourquoi sommes-nous à nouveau 
rassemblés ce matin ? Pour quoi, pour qui ?? 

Kyrie eleison 

temps de silence 

1.5 PRIÈRE D’OUVERTURE (assemblée debout) 

Dieu, 

Nous te disons Dieu, mais qui es-tu ? 

Nous nous découvrons  devant toi 

Si maladroits pour te parler, 

Accueille-nous 

Et inspires - nous des  paroles nouvelles! 

Dieu, 

Nous nous découvrons devant toi 

Silencieux ou bavards, 

Accueille-nous 

Et deviens Parole sobre et vivante en nous!  

Dieu, 

Nous nos découvrons devant toi 

Souvent pauvres des autres, 

Accueille-nous 

À cause de ton Fils Jésus-Christ!  

temps de silence (assis) 

1.6 MUSIQUE D’ORGUE (mélodie annonçant le chant qui suit) 
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1.7 CHANT D’OUVERTURE (chœur et assemblée) 

Quel est ton nom … (2 couplets) 

temps de silence 

2. TEMPS DE LA PAROLE 

2.1 COMMENTAIRE INTRODUCTIF 

En ce troisième dimanche de Carême, nous sommes invités à la conversion. Une 
conversion qui nous fera opter pour la meilleure part de nous-mêmes, une 
conversion qui rendra possibles et fertiles nos engagements à construire un monde 
meilleur. 

Dans la longue chaîne de fidélité qui nous permet aujourd’hui d’accueillir la Parole, 
l’appel à la conversion, l’appel à la mission ont été des constantes. 

La récit des circonstances dans lesquelles Moïse fut appelé à servir Dieu et ses frères 
nous rappelle qu’il fut un temps où Dieu était très haut, très loin, très craint, mais, au 
moins, il prenait parti : il intervenait dans notre histoire. 

En ces temps, 

- les souffrances des humains finissaient par monter jusqu’à Dieu;  

- les infidélités des humains finissaient par provoquer sa juste colère;  

- et les humains savaient compter sur la fidélité de Dieu. 

Voici donc ce récit tiré de l’Exode. 

2.2 PREMIÈRE LECTURE (Exode 3, 1-8a.10.13-1) 

Moïse gardait le troupeau de son beau-père Jéthro, prêtre de Madiane. Il mena le 
troupeau au-delà du désert et parvint à l'Horeb, la montagne de Dieu.  L'ange du 
Seigneur lui apparut au milieu d'un feu qui sortait d'un buisson. Moïse regarda : le 
buisson brûlait sans se consumer.  Moïse se dit alors : « Je vais faire un détour pour 
voir cette chose extraordinaire : pourquoi le buisson ne brûle-t-il pas ? »  

 Le Seigneur vit qu'il avait fait un détour pour venir regarder, et Dieu l'appela du 
milieu du buisson : « Moïse ! Moïse ! » Il dit : « Me voici ! »  Dieu dit alors : « 
N'approche pas d'ici ! Retire tes sandales, car le lieu que foulent tes pieds est une 
terre sainte !  Je suis le Dieu de ton père, Dieu d'Abraham, Dieu d'Isaac, Dieu de 
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Jacob. » Moïse se voila le visage car il craignait de porter son regard sur Dieu.  Le 
Seigneur dit à Moïse : « J'ai vu, oui, j'ai vu la misère de mon peuple qui est en 
Égypte, et j'ai entendu ses cris sous les coups des chefs de corvée. Oui, je connais 
ses souffrances.  Je suis descendu pour le délivrer de la main des Égyptiens et le 
faire monter de cette terre vers une terre spacieuse et fertile, vers une terre 
ruisselant de lait et de miel, vers le pays de Canaan.  Et maintenant, va ! Je t'envoie 
chez Pharaon : tu feras sortir d'Égypte mon peuple, les fils d'Israël. »  

 Moïse répondit : « J'irai donc trouver les fils d'Israël, et je leur dirai : 'Le Dieu de 
vos pères m'a envoyé vers vous.' Ils vont me demander quel est son nom ; que leur 
répondrai-je ? »  

 Dieu dit à Moïse : « Je suis celui qui suis. Tu parleras ainsi aux fils d'Israël : 'Celui 
qui m'a envoyé vers vous, c'est : JE-SUIS.' »  Dieu dit encore à Moïse : « Tu 
parleras ainsi aux fils d'Israël : 'Celui qui m'a envoyé vers vous, c'est YAHVÉ, c'est 
LE SEIGNEUR, le Dieu de vos pères, Dieu d'Abraham, Dieu d'Isaac, Dieu de 
Jacob.' C'est là mon nom pour toujours, c'est le mémorial par lequel vous me 
célébrerez, d'âge en âge. 

2.3 REPRISE DU CHANT D’OUVERTURE (chœur et assemblée) 

Quel est ton nom … (2 autres couplets) 

temps de silence 

2.4 ACCLAMATION À L’ÉVANGILE : Écoute, Ô mon peuple, écoute. 

2.5 PROCLAMATION DE L’ÉVANGILE – Luc 9, 28b-36 
 
A ce moment, des gens vinrent rapporter à Jésus l'affaire des Galiléens que Pilate 
avait fait massacrer pendant qu'ils offraient un sacrifice.  Jésus leur répondit : « 
Pensez-vous que ces Galiléens étaient de plus grands pécheurs que tous les autres 
Galiléens, pour avoir subi un tel sort ?  Eh bien non, je vous le dis ; et si vous ne 
vous convertissez pas, vous périrez tous comme eux.  Et ces dix-huit personnes 
tuées par la chute de la tour de Siloé, pensez-vous qu'elles étaient plus coupables que 
tous les autres habitants de Jérusalem ?  Eh bien non, je vous le dis ; et si vous ne 
vous convertissez pas, vous périrez tous de la même manière. »  
 
 Jésus leur disait encore cette parabole : « Un homme avait un figuier planté dans sa 
vigne. Il vint chercher du fruit sur ce figuier, et n'en trouva pas.  Il dit alors à son 
vigneron : 'Voilà trois ans que je viens chercher du fruit sur ce figuier, et je n'en 
trouve pas. Coupe-le. A quoi bon le laisser épuiser le sol ?'  Mais le vigneron lui 



 5 

répondit : 'Seigneur, laisse-le encore cette année, le temps que je bêche autour pour y 
mettre du fumier.  Peut-être donnera-t-il du fruit à l'avenir. Sinon, tu le couperas.' » 

2.6 HOMÉLIE 

2.7. SILENCE, PUIS  ORGUE 

accueil des enfants 
 

3. TEMPS DE  L’EUCHARISTIE 
 

Invitation faite aux préposé/es au service de la communion 
 

3.1. Prière eucharistique 
 
Invitation chantée : 
 
Dieu, 
Quand nos chemins de rapprochent 
Et nous font marcher à ta rencontre, 
Nous ne sommes pas seuls. 
 
Du plus loin  
Que tes yeux regardent, 
Tu vois cette longue caravane humaine, 
Lente et pauvre, solidaire souvent malgré elle, 
Enthousiaste un jour et un jour abattue, 
Avançant dans le clair-obscur 
À la recherche de son destin. 
De cette foule innombrable 
Et du mystère de chaque être, 
De tant d,amours au-delà de la haine, 
De tante d,espoir par delà le doute, 
De tous les désirs de vivre, 
Entends comme l’écho 
Dans le chant de notre marche vers toi : 
 
CHANT : Voici Seigneur…( Les deux couplets) 
 
Nous marchons vers toi, Dieu, 
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Et voici que tu viens jusqu’à nous. 
Quand les temps furent arrivés, 
Tu as envoyé ton fils en ce monde 
Et lui, Jésus, 
Il a marché à notre rencontre. 
 
Toute sa vie, 
Il chercha à nous rejoindre. 
Sur les malades, il imposa les mains. 
Aux pauvres, il apporta la bonne novelle. 
Sans crainte, il alla vers les plus délaissés, 
Vers celles et ceux que leur mal emmurait de solitude. 
 
Longuement sur le bord du puits, 
Il a conversé avec une fille de Samarie, 
Et sa parole fut pour elle comme une  eau vive. 
Sur le chemin de l’aveugle-né, 
Il a jeté la lumière. 
Et quand la mort les blessa dans leur frère Lazare 
Il a ressuscité l’espoir de Marthe et marie. 
 
Oui, vraiment, en venant jusqu’à nous, 
Jésus a vaincu notre mal, 
Nous a appelé à la conversion en transfigurant notre vie 
Et il est devenu 
Le lieu de notre rencontre avec toi. 
 
Aussi a-t-il voulu à la veille  
De quitter  ce monde 
Nous laisser le signe de cette alliance 
Entre ciel et terre 
Qu’il était venu rétablir. 
 
Partageant avec ses disciples 
Le repas de l’adieu, 
Jésus prit du pain, 
Prononça une longue bénédiction à la louange de son Père, 
Puis rompit le pain 
Et le donna à ses amis, 
Leur disant : 
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«  Prenez et partagez  avec moi, 
C’est  mon corps livré pour vous. » 
 
À la fin du repas, 
Il prit la coupe 
Prononça la louange à son Père, 
Puis, faisant passer la coupe. 
Il dit aux disciples : 
« prenez  et buvez, 
c’est la coupe de mon sang, 
le sang de l’Alliance nouvelle, 
qui sera versé pour vous et toute toute l ‘humanité 
en pardon des péchés. » 
 
Ce que je viens de faire au milieu de vous, 
Refaites-le ensemble 
En souvenir de moi. 
 

ANAMNÈSE : Nous proclamons ta mort… 
 

Dieu. 
Ton Fils est aujourd’hui vivant. 
Et quand ,par le souffle de ton Esprit, 
Tu nous donnes dans ce pain et ce vin partagés, 
Les signes de notre communion avec lui, et entre nous, 
Nous tenons aussi l’assurance, 
De marcher à ta rencontre 
Et de voir un jour le feu qui ne se consume jamais. 
 
Aussi, accueille maintenant, 
Quelques - uns de nos désirs 
Qui sont aussi des prières. 
 
CHANT D’INVOCATION : 
 

Suivent trois intentions formulées par Christine Mayr ( en annexe) 
 

REPRISE DU CHANT D’INVOCATION 
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Dieu, 
Mets dans nos mains 
Cette tendresse que tu portes 
À tous les humains, 
Et affermis les liens 
Avec celles et ceux qui hier, comme aujourd’hui, 
Ont mis en toi le meilleur de leurs espoirs. 
Alors nous pouvons te redire avec plus de vérité encore 
 

 
Doxologie : Par lui, avec lui, et en lui…. Gloire à toi, Seigneur. Amen. 
 

 
3.2. INVITATION AU NOTRE-PÈRE 
 
3.3. CHANT DU NOTRE-PÈRE 
 
3.4. INVITATOIRE À LA COMMUNION 
 
C’est le pain et le vin de notre eucharistie, 
Corps et sang de Jésus Christ. 
Qu’ils éclairent notre regard 
Et soutiennent notre espérance. 
 
3.5. MUSIQUE D’ORGUE (au début) 
 
3.6. CHANT DE COMMUNION (Choral) : Nul hiver ne désespère… 
 
3.7. PAROLE  APRÈS LA COMMUNION :  
 
Toi l’Ineffable, 
Dieu de tous, femmes, hommes et enfants, 
Tel est ton nom. 
Voix qui me  demande : qui es-tu? 
Tel est ton nom. 
Voix qui me demande : qu’as-tu fais de ta sœur? 
Tel est ton nom. 
 
3.8. AVIS ET BÉNÉDICTION 
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3.9. ORGUE 
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Toi, qui est 

et dont nous connaissons ni le nom, ni la face, 

montre nous ta face 

au plus profond de nous mêmes 

et dans la face de l’autre. 

  

Toi, qui vois notre misère et entends nos cris, 

envoies-nous vers les autres. 

  

Toi, qui es patient avec nos lenteurs 

restes avec nous. 

Accompagne-nous  

dans nos essais de bâtir ton  royaume. 

 


